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Claude Gérard est né le 21 octobre 1924 à Lunéville, dans une famille profondément 

lorraine. Son père, originaire de Neufchâteau, dirigea pendant plusieurs années la fabrique des 

faïences qui ont contribué au renom de la ville. Sa mère était de vieille famille nancéienne et 

touloise. Il a fait ses études au lycée Henri Poincaré de Nancy et, peu après la Libération, il est 

reçu à l’Agrégation de géographie. Il débute alors sa carrière au lycée de Constantine (1947-

1949) puis rejoint son lycée de Nancy. Rapidement, dès les années soixante, il a en charge les 

préparations aux concours d’accès aux Écoles normales supérieures de Saint-Cloud et 

Fontenay. Dans ce cadre, en collaboration avec l’historien Jean-Alain Lesourd, il fait paraître 

l’Histoire économique de 1760 à nos jours. Ce manuel formé de deux volumes paraît dans la 

prestigieuse collection U des éditions Armand Colin. Ce manuel apporta la culture 

économique aux jeunes enseignants des Trente Glorieuses. Parallèlement à son travail sans 

cesse renouvelé au gré des questions mises aux concours, Claude Gérard devient un 

spécialiste de la ruralité et envisage de faire une thèse d’État sur la forêt lorraine, projet qui ne 

fut pas abouti. Ses travaux portent sur le patrimoine bâti ancien, l’usage des matériaux 

vernaculaires, les usoirs, le petit matériel des fermes, les puits à balanciers, les outils, etc. Il 

connaissait bien la genèse des structures agraires du passé : champs en lanières, coutures de 

champs, tournières tirées avec le soc de charrue en fin parcelle, ados, couleurs des sols, traces 

conservées dans les cicatrices de la terre. Homme de terrain, il sillonna les territoires, y fit des 

enquêtes et, plus encore, réunit une vaste collection de clichés qui illustrèrent ses nombreux 

livres et articles. Il s’attacha aussi à l’actualité des productions agricoles destinées à nourrir 

les hommes, à sortir de la précarité alimentaire. Il aborda également des réflexions sur les 

changements opérés dans un monde agricole en effervescence, avec en aval des récoltes un 

secteur agro-alimentaire inventif, capitalistique, en cours de concentration, en particulier dans 

l’industrie laitière lorraine. 

 Avec Jean Peltre qui fut membre titulaire et président de la Compagnie (1982-1983), 

Claude Gérard avait été à l’origine de l’Association « Villages lorrains », association pour 

l’étude de l’espace rural et la sauvegarde du patrimoine rural. Cette création s’inscrivait dans 

un temps où les progrès de l’agriculture (ce qui fut qualifié de « révolution silencieuse » par 

Michel Debatisse) bouleversaient la cohésion ancienne de l’habitat groupé adapté aux 

systèmes d’openfield. Cette organisation de champs étirés en longueur était remplacée par des 

structures agraires à très vastes mailles nées des remembrements imposés ou amiables. 

Impliqué dans la défense et la promotion du patrimoine, Claude Gérard avait été invité par le 

professeur Paul Sadoul (président de l’Académie en 2001-2002) à siéger au comité de 

rédaction de la revue Le Pays Lorrain. Parmi, ses publications dans cette revue, on retiendra 

son travail sur les mineurs de fer  (PL 1999/1, p. 55), sa contribution à la connaissance des 

usoirs (PL 1999/2, p. 118) ou encore un texte sur « Lorraine, terre d’accueil et de brassage » 

(PL 2001, 2, p. 183).  

Présenté par le professeur G. Cabourdin (président de 1977 à 1978), Claude Gérard fut 

reçu associé correspondant local de l’Académie le 21 mai 1965. Il y prononça deux 

communications, non publiées : « La nouvelle géographie rurale de la France : de la Lorraine 

à la Méditerranée » (Séance du 15 mars 1968), « Rites de passage, de la naissance à la mort, 

dans les campagnes lorraines au XIX
e
 siècle et survivances récentes » (Séance du 2 avril 

1982). Claude Gérard fut un auteur fécond et parmi ses livres on peut citer : La lorraine, 

1964, Vichy, Arthaud, 299 p. ; Les villages lorrains (avec Jean Peltre), 1978,  Nancy, PUN, 

107 p. ; La mémoire des Lorrains, (avec Jean Lanher), 1984, Nancy, PUN, 452 p. ; 

L’architecture rurale française : corpus des genres, des types et des variantes. La Lorraine. 

1981, Paris, Berger-Levrault- CNRS, 346 p. Ce livre contient quarante-deux monographies et 

utilise pour socle la grande enquête débutée par Georges-Henri Rivière dès 1942. Il fut 



couronné par le prix Georges Sadler 1981 décerné par l’Académie de Stanislas. Il publie 

encore La maison rurale en Lorraine, 1990, Nonette, Créer, 151 p. 

Attaché à lutter contre l’injustice et les erreurs scientifiques, Claude Gérard était porté 

par l’esprit lorrain. Il consacra un gros ouvrage collectif sur La mémoire des lorrains (1984). 

En 1966, lors du bicentenaire de la réunion des duchés à la couronne, il avait affiché son 

lotharingisme en s’abstenant de participer aux commémorations du rattachement, écrivant 

dans une lettre datée du 8 mars 1966 et adressée au président de l’Académie : « Je n’oublie 

pas que la population de ce pays n’a accepté cette annexion que contrainte et forcée ». 

Claude Gérard est décédé à Nancy 15 avril 2005. Son éloge fut prononcé par le 

professeur Paul Sadoul qui rendit un hommage appuyé à « ce grand érudit » et « géographe au 

plein sens du terme ». [J.-P. Husson, Alain Petiot] 
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